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La Gazette AC 
 N° 46 - Août 2020 

 
Chers amis lecteurs, 
 
Dans la période d’incertitude que nous vivons, nous avons décidé, avec l’accord 
de la CCAS, de reporter l’Assemblée Générale au 26 septembre 2020 à 
Kaysersberg (CCAS – Rue Le Guen). 
Les modalités restent les mêmes. Après l’Assemblée Générale nous vous 
invitons gratuitement au repas. Le prix pour les conjoints ou amis (non 
cotisants) sera de 25 € tout compris. 
Nous mettrons deux navettes à disposition de ceux qui ne peuvent conduire. 
Elles partiront l’une du nord et l’autre du sud de l’Alsace. Les itinéraires vous 
seront communiqués avant. MERCI de bien vouloir nous informer au plus tôt 
de vos intentions. Renouvelez vos réponses pour éviter les ambiguïtés. 
La Journée du Coeur de Colmar est toujours programmée pour  
le 16 octobre2020 au CREF. Vous y êtes tous conviés. 
Nous avons hâte de reprendre nos activités dès septembre si nous n’avons pas 
de redémarrage de la pandémie. N’hésitez pas à nous appeler en cas de 
questionnement. 
Pour terminer, je voudrais renouveler mon appel aux bénévoles. Nous avons 
besoin de représentants des usagers dans les Hôpitaux et Cliniques de la 
région. La formation (2 jours) est gratuite. Les nouvelles demandes de 
candidatures vont arriver au fil des mois. Nous déplorons toutefois le retard 
pris pour ces nominations . Contactez-moi pour plus de précisions. 
Bonne santé à tous. 
 
Daniel Emmendoerffer - Président 



2 

 

 

 

 

 

 

Les patients chroniques ou les oubliés de la crise  

Certains patients ont renoncé à se rendre à l'hôpital lors de la crise                         
du Covid-19 par crainte d’être contaminés 

Perçu avec retard, le développement de la crise liée à la Covid-19 a fait émerger un 
phénomène inattendu : la quasi-disparition du système de soins des personnes 
atteintes de maladies chroniques et plus généralement des personnes en situation 
de vulnérabilité. La réorganisation des hôpitaux à marche forcée pour leur per-
mettre de se concentrer sur les patients Covid +, a abouti de facto à en exclure les 
usagers les plus fréquents afin de les protéger du virus : les personnes atteintes de 
maladies chroniques car à risque de formes graves. Elles n’ont donc pu recevoir 
les soins qui leur étaient nécessaires ou, par crainte d’être contaminées, ont re-
noncé à se soigner. Leur disparition a été aussi manifeste en ville en dépit des ef-
forts d’une partie des professionnels des soins primaires pour les orienter ou les 
suivre à distance, la période du confinement ayant achevé d’invisibiliser leurs si-
tuations dramatiques d’isolement. Heureusement les associations de malades se 
sont, dès le début de la crise, mobilisées fortement et n’ont cessé durant toute la 
période du confinement d’agir en faveur de leurs publics.  

La nécessité de revenir se soigner 

L’acceptabilité par les personnes malades d’un retour dans le système de soins 
suppose une compréhension des enjeux concrets, pour elles-mêmes et leurs 
proches, des deux options qui s’offrent à elles. Ceci passe par un travail d’informa-
tion et d’éducation avec les malades portant sur les risques dans la perspective de 
modifier leurs comportements de santé. Ce qui suppose de débattre avec elles sur 
les risques résultant de l’interruption de leur suivi au regard de ceux qu’elles 
prennent en acceptant de revenir dans un système de soins ayant mis en place des 
dispositifs de prévention du risque d’infection afin de les convaincre que des soins 
sont concevables même si le virus demeure présent. 

 

Mais ceci n’est pas suffisant : il faut aussi évaluer la capacité réelle des personnes 
à mettre en pratique le choix de revenir se soigner. Ceci suppose qu’elles soient 
convaincues de l’efficacité des mesures prises en ville comme à l’hôpital (mais 
aussi des différentes mesures barrières) et destinées à atténuer la contagiosité du 
virus; et simultanément qu’elles se sentent capables d’en assumer les consé-
quences (sentiment d’auto-efficacité). Les bénévoles des associations de malades, 
de par leurs expériences et leurs formations qui les a habitués à se confronter aux 
risques inhérents à leur maladie et à agir en situation d’incertitude, sont particu-
lièrement armés pour réaliser ce type de travail auprès de leurs pairs. 
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AVIS AUX  

PERSONNES SEULES 

 
Vous souhaitez la visite d’un membre de l’Association pour vous 

aider ou vous conseiller dans vos démarches. Vous avez besoin 

d’un réconfort moral ou d’une information .  

APPELEZ une personne 

 figurant dans le tableau de la page 11 de la Gazette. 

 

 

 

Il se peut néanmoins qu’en dépit de ces efforts, certaines personnes 
malades persistent dans leur retrait. Ceci peut se produire dans toutes 
les classes sociales mais plus particulièrement chez les habitants des 
territoires socialement défavorisés du fait des représentations particu-
lières sur les potentialités létales du virus, d’une plus faible littératie en 
santé, voire d’une méfiance vis-à-vis du système de soins. 

Les associations de malades en première ligne  

Les associations de malades, en lien avec celles qui travaillent dans le 
secteur social et médico-social, ont une position et un rôle incontour-
nable dans la mise en place de réponses efficaces et éthiques à cet en-
jeu. Ceci en raison de leurs savoirs expérientiels et expertises spéci-
fiques mais aussi parce qu’elles sont les plus à même de reconstruire 
les liens de confiance aujourd’hui distendus entre leurs publics et le 
système de soins, le recours aux téléconsultations n’y contribuant que 
de façon mineure. Elles l’ont déjà montré aux travers des actions 
qu’elles ont entreprises pour répondre aux besoins multiples générés 
par le confinement et agir, au-delà du maintien des liens sociaux, en 
multipliant les initiatives permettant de soutenir les malades: en pre-
nant contact régulièrement avec leurs adhérents; en animant des plate-
formes de visio-conférence sur des thématiques correspondant aux 
principales préoccupations des personnes malades et notamment 
celles en lien avec la Covid-19 ; en organisant des accompagnements 
collectifs ou individuels à distance. 
 
Marie Citrini représentante des Usagers à l’hôpital Saint-Antoine (APHP) , Catherine Cerisey pa-

tiente, enseignante à Paris XIII , Michel Naiditch médecin de santé publique, retraité de l’université 

et conseiller scientifique du pôle ETP d’IDF  (02 06 2020)     MK 

http://www.google.fr/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=2ahUKEwiL-q-C2tbZAhWELewKHTGPDsEQjRx6BAgAEAY&url=http%3A%2F%2Fwww.unesurtroismille.fr%2Fles-malformations-cardiaques%2F&psig=AOvVaw1Eg2wF169n3bKh97HjmpJQ&ust=1520391480752
https://www.liberation.fr/auteur/20971-marie-citrini
https://www.liberation.fr/auteur/20972-catherine-cerisey
https://www.liberation.fr/auteur/20972-catherine-cerisey
https://www.liberation.fr/auteur/20973-michel-naiditch
https://www.liberation.fr/auteur/20973-michel-naiditch
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« Sport sur ordonnance » 
Alsace-Cardio/Prescri'mouv 

À MULHOUSE 
 
Après plusieurs mois de négociation, Pierre Virtel, vice-président d'Alsace-

cardio a obtenu, au début de l'année 2020, la labellisation « Prescri'mouv » 

pour l'association Alsace-cardio. Cette reconnaissancereconnaissance permet 

d' intégrer le dispositif Sport sur ordonnance « Mulhouse Sport Santé ». 

 

Prescri’mouv est un dispositif régional visant à améliorer la santé et la condi-
tion physique des patients adultes atteints de maladies chroniques grâce à la 
pratique d’une activité physique ou sportive. Le médecin traitant est au cœur 
de la prise en charge, il oriente son patient sur prescription médicale vers le 
dispositif. 

Prescri’mouv couvre le territoire Grand Est en s’appuyant sur des partenariats 

tissés avec des associations compétentes et reconnues qui proposent une offre 

locale en activité physique adaptée. Cette offre est coordonnée par 8 réseaux 

de professionnels de l’activité physique compétents et qualifiés pour assurer 

une pratique en toute sécurité. https://www.prescrimouv-grandest.fr/ 

 

C'est dans ce cadre, qu' une dizaine de membres de l'association ont pu bénéfi-
cier à partir du mois de février de quelques séances de gymnastique adaptées 
avant que les mesures du confinement viennent pour quelques mois stopper 
cette activité. 
Proposées le vendredi matin de 10h à 11h, ces séances se déroulent dans une 
salle mise à notre disposition au sein de la Maison du temps libre de Mulhouse 
située près de la place Franklin. Adaptées aux personnes qui souhaitent re-
prendre une activité physique pendant un problème de santé ou tout simple-
ment pour sortir d'un état de sédentarité voire de déconditionnement physique 
dont on connaît les effets néfastes sur la santé, ces séances sont construites à 
partir d'exercices simples et accessibles à tous et aux possibilités de chacun. 
Issues de la gymnastique douce, de la gymnastique posturale, du yoga ou en-
core de la méthode Pilates, les situations proposées se déroulent sur chaise 
dans un cadre convivial. Elles sont l'occasion pour chaque personne de retrou-
ver progressivement la confiance en soi, le plaisir de bouger et de se réappro-
prier son corps avec des effets indéniables sur la santé au sens large du terme. 
Le premier objectif étant de créer et d'obtenir pour chaque participant un con-
texte de pleine conscience et de contrôle de soi. Autrement dit, il s'agit d'ame-
ner chaque personne à se détendre, à se concentrer en se focalisant sur ses res-
sentis pour être à l'écoute de son corps avec comme priorité le contrôle et la 
gestion de la respiration diaphragmatique. 
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Encadrement des séances aussuré par  

William Charpier, Docteur en Sciences des Ac-

tivités Physiques et Sportives, Professeur Agré-

gé d' EPS, Attestation de formation « Sport 

Santé-Module spécifique : Prescri'Mouv », for-

mateur en Prévention et Secours Civique. 

Horaires et lieu : 

Le vendredi de 10h à 11h 

Maison du Temps Libre 

16, rue Engel-Dolffus à Mulhouse 

 

 

A partir de ce contexte, il s'agit par un contrôle permanent de redonner de 
la mobilité et de la souplesse à l'ensemble des articulations y compris ver-
tébrales grâce à des exercices réalisés lentement de manière fluide et conti-
nue tout en respectant les possibilités de chacun. L'entretien et le renforce-
ment musculaires sont progressivement intégrés soit avec ou sans petit ma-
tériel : ballons paille, cordelettes, bandes élastique... Un travail favorisant 
le contrôle proprioceptif et d'équilibre complète le contenu des séances. La 
progressivité des exercices associée au rythme de la séance permet avec 
des pauses de récupération active de mobiliser le système cardio-
respiratoire. 
En s'inscrivant dans le protocole du « Sport sur ordonnance » 
 et Prescri'mouv ces séances promues par Alsace-cardio, en partenariat 
avec la Ville de Mulhouse, accordent à l'activité physique une légitimité et 
une reconnaissance comme traitement thérapeutique complémentaire non 
médicalisé. 
 

Adhérents décédés : 

Mr KEMPENICH Claude 
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Attention la tique attaque 

Ce petit vampire est le premier vecteur de maladies en Europe. 

Désormais, ce n’est plus du loup qu’il faut avoir peur lors d’une balade en forêt, 
mais d’un minuscule acarien : la tique. Ou plutôt les tiques, car elles sont légion. 
On connaissait la tique la plus commune en Europe, Ixodes ricinus, triste pour-
voyeuse de la maladie de Lyme, mais voici qu’une nouvelle venue est signalée, la 
tique à pattes rayées, Hyalomma marginatum. Deux fois plus grosse que sa cou-
sine Ixodes ricinus et présente depuis plusieurs décennies en Corse, elle a profité 
du changement climatique pour prendre d’assaut le continent ces cinq dernières 
années, tout en restant cantonnée au climat méditerranéen. Elle est connue pour 
être vectrice du virus de la fièvre hémorragique de Crimée-Congo, potentiellement 
mortel pour l’homme. Mais pas d’affolement : le pathogène n’a pas été détecté 
sur ce nouveau territoire. 
Il faut dire que les tiques provoquent souvent la panique. Et pour cause : « La 
tique est le premier vecteur de maladies chez l’homme et l’animal en Europe et le 
deuxième dans le monde, après le moustique, qui transmet le paludisme  
Les tiques sont continuellement à l’affût dans la plupart des forêts françaises. 
Mais elles se cachent aussi dans les jardins privés et dans les parcs. Lors d’une 
balade en forêt, il est préférable de se couvrir les jambes, de porter des manches 
longues et de rester sur les chemins. Un répulsif contre les tiques est recomman-
dé. De retour à la maison, inspecter les moindres replis de son corps et de celui 
de son chien.  
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Des médecins réclament «le masque obligatoire» dans les lieux publics clos 

Alors que l'on constate ça et là un relâchement dans le respect des gestes barrière et 

une multiplication des alertes sur un possible redémarrage de l'épidémie de Covid-19, 

comme cela a été observé en Mayenne, des soignants signent une tribune pour récla-

mer le port du masque obligatoire dans les lieux publics clos.  

Masqués mais en liberté ! 

« La première vague du Covid-19 est passée, avec toutes les conséquences humaines, 
économiques et sociales que nous connaissons. Pour nous tous, la tentation est grande 
et compréhensible de reprendre une vie normale, d’oublier le virus, de profiter de l’été, 
des plages, des soirées entre amis et de la proximité retrouvée. Malheureusement le 
virus, lui, ne nous oublie pas, et cherche encore à se répandre partout où il le peut. La 
moitié des habitants de la planète ont été confinés il y a peu, plus de 500 000 per-
sonnes sont décédées dans le monde dont 30 000 en France. 

Dans le monde, d’ailleurs, le pic de la première vague de la pandémie n’est pas encore 

atteint, et tous les pays n’ayant pas assez confiné connaissent un nombre de décès 

considérable et croissant. En France, les indicateurs sont encore au vert pour la plupart, 

mais des signaux faibles commencent à apparaître et doivent nous alerter sur un pos-

sible redémarrage massif des transmissions. 

Or, c’est à ce stade qu’il faut agir pour éviter une nouvelle vague massive et meurtrière. 
Quand les clusters seront plus nombreux et non contrôlables, il sera trop tard pour évi-
ter un nouveau confinement, plus ou moins complet. La deuxième vague de demain se 
prépare donc aujourd’hui. Nous, soignants, serons à vos côtés pour vous prendre en 
charge comme nous l’avons fait pendant la première vague, mais nous ne voulons plus 
compter les morts comme nous avons dû le faire. 

Contrairement au début de l’année, nous savons maintenant qu’une mesure de préven-
tion efficace est le respect des gestes barrières dans les lieux clos très fréquentés. Le 
port du masque est ainsi une condition importante pour limiter la diffusion du virus. 
Nous y sommes habitués, même si cela reste inconfortable, et nous avons aujourd’hui 
les stocks nécessaires. Le port du masque ne vise pas qu’à se protéger soi-même, 
mais aussi à empêcher la diffusion du virus ; à condition que tout le monde le porte ! Si 
vous ne le faites pas pour vous, faites-le pour vos parents plus âgés, votre frère ou 
sœur hypertendus ou vos proches fragiles chez qui le virus pourrait être mortel. N’ou-
blions pas aussi vite que nous avons probablement vécu et traversons encore la plus 
grande catastrophe sanitaire de notre siècle. 

Il serait donc vraiment très regrettable de ne pas utiliser ces moyens efficaces et acces-

sibles que sont : le port du masque obligatoire dans tous les lieux publics clos, la distan-

ciation physique autant que possible, et le lavage des mains. Beaucoup d’entre nous 

ont relâché leurs efforts depuis quelques jours ou semaines, nous voulons leur dire et 

leur redire, pour éviter un nouveau confinement : #MasquésMaisEnLiberté ! » 

Elsa Mari (Le Parisien) 07/2020       MK 

https://www.leparisien.fr/societe/covid-19-face-au-relachement-veran-appelle-a-la-vigilance-10-07-2020-8350650.php
https://www.leparisien.fr/coronavirus/
https://www.leparisien.fr/societe/coronavirus-quatre-questions-pour-comprendre-le-regain-de-l-epidemie-en-mayenne-10-07-2020-8350848.php
https://www.leparisien.fr/societe/coronavirus-1-7-milliard-d-humains-vivent-maintenant-confines-23-03-2020-8286339.php
https://www.leparisien.fr/societe/coronavirus-1-7-milliard-d-humains-vivent-maintenant-confines-23-03-2020-8286339.php
https://www.leparisien.fr/societe/covid-19-a-l-usine-ou-au-bureau-pourquoi-il-y-a-autant-de-clusters-au-travail-09-07-2020-8350014.php
https://www.leparisien.fr/societe/reconfinement-d-urgence-quel-est-le-plan-de-l-etat-en-cas-de-seconde-vague-13-05-2020-8316399.php
https://www.leparisien.fr/societe/gestes-barriere-les-francais-plus-laxistes-que-leurs-voisins-09-07-2020-8350305.php
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Durant le pic épidémique de Covid-19, le nombre des personnes admises pour 

infarctus à l’hôpital a fortement diminué. Avec le déconfinement, leur nombre 

augmente, avec des tableaux plus sévères. Et la mortalité à domicile a été mul-

tipliée par 2,5 par rapport à 2019.  

« Confinement « moins d’infarctus mais plus sévères  

Pendant le confinement, on se rappelle que des cardiologues et des urgen-
tistes bas-rhinois s’étaient inquiétés de la disparition des infarctus aux ur-
gences (notre édition du 6 avril dernier). « Pourtant, explique le cardiologue 
Jean-Pierre Monassier, qui exerce à l’hôpital Schweitzer à Colmar, on se rend 
compte a posteriori que le cœur a été impliqué dans cette infection par le 
SARS-CoV-2 et que c’est une des causes de décès du Covid-19. » 
Le spécialiste haut-rhinois poursuit : « Le muscle cardiaque peut être attaqué 
directement par le virus et provoquer une myocardite aiguë parfois fulminante. 
Cette myocardite risque de générer des troubles du rythme cardiaque, cause 
de mort subite. » 

Des prises en charge plus tardives 

« Bizarrement, là où le virus circulait le plus, on a eu moins d’infarctus, poursuit le 
Dr Monassier. À l’hôpital Schweitzer, on a d’abord observé une hausse des in-
farctus en tout début du confinement, suivie d’une baisse, pour finir globalement 
avec un nombre d’infarctus plus faible qu’à la même période en 2019, à savoir 22 
en huit semaines contre 28 l’année précédente. Mais la grande majorité de ces 
infarctus sont arrivés plus tardivement à l’hôpital, car les patients ont eu peur 
d’être hospitalisés. » Un seul de ces patients était touché par le Covid-19. 
Le Dr Pierre Leddet, chef de pôle cardio-neuro-vasculaire au centre hospitalier de 
Haguenau, confirme. « Il a été observé une forte baisse des infarctus, liée à l’épi-
démie de Covid-19, et ceci non seulement en Alsace, mais aussi au niveau natio-
nal et international. Lors d’un congrès de cardiologie début juin, on a appris que 
plus de 80  % des centres qui traitent des infarctus ont eu l’impression d’une 
baisse d’activité pendant le confinement.  
 
Chez nous, cette baisse a 
été de l’ordre de 40 %  
pendant le premier mois  
et demi de confinement.  
Mais depuis, on a rattrapé 
les chiffres de l’année  
dernière. » 
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378 décès de plus à domicile dans le Haut-Rhin 

Pour le professeur Philippe Hénon, hématologue, président et directeur de la société mul-
housienne CellProthera, dont les essais cliniques d’une thérapie cellulaire pour traiter l’insuf-
fisance cardiaque sévère ont dû être interrompus à cause du Covid, « cette baisse des in-
farctus admis à l’hôpital ne signifie pas qu’il y a une baisse en général des infarctus. Certains 
ont renoncé à appeler les secours par peur du Covid, d’autres n’ont peut-être pas réussi à 
joindre le SAMU, débordé. Enfin, la plupart des services hospitaliers étant dédiés au Covid, 
moins d’infarctus sont arrivés dans un délai court à l’hôpital. » 
« Comme les patients avec des signes d’infarctus ne bougeaient pas trop pendant le confi-
nement, reprend le Dr Leddet, ils sont arrivés à tenir plus longtemps avant d’appeler les se-
cours. La question est de savoir si on va observer maintenant des lésions cardiaques plus 
importantes, ce qui implique aussi des séquelles plus importantes. » Sans compter une pro-
bable augmentation de morts subites (*) à domicile par infarctus. 
Ainsi, le Haut-Rhin a enregistré 637 décès à domicile pendant la phase de confinement, soit 
378 de plus que durant la même période en 2019. Même si l’origine de ces morts subites est 
variée, l’infarctus étant une cause, comme le sont l’embolie pulmonaire liée au Covid-19 ou 
les problèmes de rythme  cardiaquecardiaque   cardiaque.. 
DNA Geneviève DAUNE 21 06 2020 

 

Un des effets collatéraux de l'épidémie de Covid a été l’arrêt de plusieurs es-
sais cliniques. Dont ceux lancés par la société CellProthera, pour valider la thé-
rapie cellulaire qu’elle a mise au point pour régénérer le tissu cardiaque après 
un infarctus sévère du myocarde.  Nous avions des essais randomisés en 
cours en France, au Royaume-Uni et à Singapour, explique le P, Philippe Hé-
non, président et directeur de CellProthera qu'il a créée à Mulhouse. Au 
Royaume-Uni, un patient a été traité à la veille du confinement. Depuis, tout 
est suspendu. A Singapour, les essais sont bloqués aussi, jusqu'à nouvel 
ordre, même si le confinement n’a pas duré plus d'un mois» en raison de l'ap-
parition d'un nouveau foyer d'infection. Les premiers résultats qui revenaient 
des différents centres participant aux essais cliniques sont très encourageants. 
« En comparant les résultats obtenus chez Ies patients de I'étude ayant reçu le 
traitement développé par CellProthera et ceux ne l’ayant pas reçu, l'améliora-
tion dans le groupe traité est très significative, précise le scientifique. II pour-
suit: « Le coronavirus a aussi eu un effet négatif d’un point de vue financier. On 
cherchait à augmenter le capital mais la frilosité des investisseurs fait que nous 
nous sommes tourné vers l'État français et ses aides sous forme de prêt ga-
ranti. » Il note aussi que paradoxalement la crise du Covid  a généré des pa-
tients potentiellement éligibles au traitement cellulaire alors que les essais sont 
à l’arrêt et que Ie traitement doit être entrepris rapidement après la pose d'un 
stent pour débloquer les artères. C'est l'hôpital de Montpellier qui a alerté le 
premier sur la recrudescence d'infarctus plus sévères et moins nombreux pen-
dant le confinement », relève le médecin. Aujourd'hui, les essais vont re-
prendre progressivement. En France, ce sont le CHU de Toulouse et l'hôpital 
Jacques-Cartier à Massy Palaiseau qui sont aptes à reprendre les essais. pour 
ne pas perdre trop de temps, les promoteurs de l'essai clinique ont profité du 
temps dégagé pendant  le confinement pour explorer d'autres indications pour 
leur thérapie cellulaire. « On a travaillé notamment sur son efficacité sur l'ar-
throse du genou et un essai clinique va être lancé sur l'animal. »             MK 

G. D. 22 06 2020 
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Marches adaptées avec Alsace-Cardio 
Dans le centre-Alsace : avec Fernand KNICHEL, Joseph BURGER et Daniel 

FREY deux sorties par mois,  les  2ème  et 4ème jeudi du mois de septembre à 

juin . 

Pour de plus amples renseignements  adressez-vous à  

Mirianne  KNICHEL  Tél.  06 43 03 67 57  -   mirianne.knichel@gmail.com 

Dans le nord de l’Alsace : marches proposées par le Dr Karin INSEL 

*** Marches d’une heure environ, 4km, tous les jours de l’année, 

départ parking du Wolsthof : de 9h à10h les lundi, mercredi, vendredi et di-

manche - à 15h le samedi 

Tél : Dr Karin INSEL 03 88 00 72 91 -  karin.insel@gmail.com 

 

Les séances d’activité physique proposées par Alsace-
Cardio : 

 
Dans le centre-Alsace, tous les vendredis matin de 10h à 11h à Sainte-
Croix-en-Plaine 
Contact tél. 06 43 03 67 57 
Dans le nord de l’Alsace, Le Dr INSEL propose 4 séances d’activité phy-
sique adaptée  
À BUST, salle La Budig, tous les vendredis : 
 de 17h30 à 18h30 : gym douce 
 De 18h30 à 19h30 : entretien musculaire, cardio 
*** mêmes horaires et types de séances tous les mardis à BERG, salle 
polyvalente. 
Contact : tél. 03 88 00 72 91 
Email : karin.insel@gmail.com 
Dans le sud de l’Alsace, à Mulhouse : Pierre VIRTEL 
Le vendredi de 10h à 11h 
Maison du Temps Libre—16, rue Engel-Dolffus à Mulhouse 
Contact : Pierre VIRTEL—Tél 06 48 61 31 77 
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COMITE ALSACE-CARDIO 2020 

BUREAU 

Noms & prénoms Fonction adresse Téléphone adresse courriel 

EMMENDOERFFER 
Daniel 

Président 
    4, rue des Bouleaux               

68140-MUNSTER 
03.89.77.00.47 
06.80.21.63.81 

 daniel.emmen@orange.fr     
president@alsace-cardio.org 

VIRTEL Pierre Vice-Président  
    51, avenue Alphonse Juin            

68100 – MULHOUSE 
03.89.65.06.63 
06.48.61.31.77 

pvirtel.alsacecardio@free.fr 

KNICHEL Mirianne Secrétaire 
9, Rue Haussmann                           

68124 LOGELBACH 
 06.43.03.67.57 mirianne.knichel@gmail.com 

HAESSELY M-Paule Secrétaire adjointe 
14 rue du G. Henri de Vernejoul       

KIENTZHEIM   68240 KAYSERSBERG 
Vignoble 

06.82.40.87.80 damahazo@orange.fr 

SPINNER Henri Trésorier 
  8, rue du Neufeld                   

68920 – WINTZENHEIM 
03.89.79.20.48 
06.08.93.47.90 

henri.spinner@neuf.fr 

BURGER Bernard Trésorier-Adjoint 
      4, Chemin du  Heidenbach                 

68140 – MUNSTER 
03.89.77.48.11 
06.75.22.57.28 

Burgerb424@gmail.com 

Bureau : 6 personnes         

ADMINISTRATEURS 

BOULANGER     
Gérard   

6, rue de l'Ecole                                           
67250 - KUTZENHAUSEN 

03.88.80.58.98 gerard.boulanger505@orange.fr 

BURGER Josée Infirmière 
9a rue du Château                                       

68127 NIEDERHERGHEIM 
03.89.49.90.91  
06 36 73 22 57 

burger.joseph@orange.fr 

CERF Jacques   
         3, rue de Wesserling                          
67100 - STRASBOURG 

03.88.51.85.55  
06.09.85.95.96 cerfj@orange.fr 

CHARPIER William Professeur Sport 9 rue du Limousin              
68270 WITTENHEIM 

06.25.82.52.54 williamcharpier@evhr.net 

EHRHART Denise Infirmière 3, Rue des Vergers                                    
68920 WETTOLSHEIM 

06.78.41.39.19 denise.ehrhart68@gmail.com 

GEORG Isabelle Psychothérapeute 16 rue du Chêne                                
67100  STRASBOURG 

06.70.78.94.79 isabelle.georg-bentz@wanadoo.fr 

INSEL Karin Médecin 
        4, Rue du Dr Schneider         

67320 DRULINGEN 

    
03.88.00.72.91    
06.33.09.29.29 

karin.insel@gmail.com 

LINKS François   
25 rue du Gal De Gaulle                

67150  GERSTHEIM 
06.06.98.44.91   

SIMET Arsène   
4, Rue d'Alsace                         
68170 RIXHEIM 

03.89.65.41.80 versimet@estvideo.fr 

TASTE Michel   
9, Rue des Bégonias                         
68390 SAUSHEIM 

03.89.53.71.33 mj.taste@orange.fr 

VONTHRON Christiane Infirmière 
  Rue du Calvaire                           

68127  STE CROIX EN PLAINE 06.88.38.62.92 c-vonthron@hotmail.fr 

ISERT Michel webmaster 
11 rue des Abeilles             

68000 COLMAR 
06.48.33.98.55 michel.isert@wanadoo.fr 

Adm. 12 personnes         

  
  

DELEGUES   
  

LANZI Georges   
  6, rue de Vendenheim                                
67116 – REICHSTETT 

03.88.18.19.80 
06.09.75.43.88 georgeslanzi@sfr.fr 

GERSCHHEIMER  
Auguste 

  

  3, rue Gast                             
67400  -  Illkirch-

06.81.40.80.02 
gerschhei-

mer.auguste@orange.fr 

WITTMANN Roland 
  

15, Rue de la Forêt                                     
68460 LUTTERBACH 

03.69.19.60.74 roland.wittmann@numericable.fr 

Site : www.alsace-
cardio.org               

MULLER Olivier Be-Bold     

N° INSEE : 510 257 140 00010            Agrément 
ARS 2015/962 du 24/07/2015     01/05/2020 

mailto:mirianne.knichel@gmail.com
mailto:henri.spinner@neuf.fr
mailto:gerard.boulanger505@orange.fr
mailto:cerfj@orange.fr
mailto:karin.insel@gmail.com
mailto:michel.isert@wanadoo.fr
mailto:georgeslanzi@sfr.fr
mailto:gerschheimer.auguste@orange.fr
mailto:gerschheimer.auguste@orange.fr
mailto:roland.wittmann@numericable.fr
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N’hésitez pas à retrouver 
Alsace-Cardio 
Internet 
www.alsace-cardio.org 
Facebook             
Facebook/Alsace-Cardio 

Cotisation 2020 
 
Pour faciliter la gestion du 
fichier "adhérents", n’ou-
bliez pas de régler la cotisa-
tion 2020. 
Cotisation de 25€ à adres-
ser au trésorier Henri 
SPINNER 
8, rue du Neufeld 
68920—WINTZENHEIM 

 
C’est l’été, 

 
C’est l’été, 
Trois petits moustiques 
m’ont piqué: 
Un sur le front, 
Un sur le nez, 
Et le troisième, au bout 
du pied! 
Trois petits boutons ont 
poussé : 
Un sur le front, 
Un sur le nez, 
Et le troisième, au bout 
du pied! 
Me voilà défiguré! 
 

Depuis le 15 avril 2020, 89 départements sont déjà 
concernés par la présence de moustiques, soit la quasi-
totalité du pays (la France compte 101 départements au 
total, dont 95 en France métropolitaine, 2 en Corse et 
5 en France d'outremer).   
 
Ont été constatées des piqûres et des proliférations 
inhabituelles dans 9 départements de France : Alpes 
de Haute Provence, Aube, Aude, Cantal, Hautes Pyré-
nées, Haut Rhin, Tarn, Vienne, Territoire de Belfort.  
 
Quelques conseils : 
 
© Porter des vêtements amples qui couvrent les bras et 
les jambes.  
 
© Un traitement préventif d'antihistaminique peut 
être prescrit durant plusieurs semaines lors de la du-
rée de l'exposition.  
 
© On peut appliquer des huiles essentielles répulsives 
sur la peau (mélangées avec une huile végétale ou du gel 
d'aloe Vera) ou dans un diffuseur : géranium rosat, eu-
calyptus citronnée, lemongrass", suggère la pharma-
cienne et naturopathe Valentine CABANEL. Un traite-
ment naturel très efficace . 
       MK 


